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NON ! notreïorêt de 'Janas ne doit pas disparaître 

- Les efforts permanents de la municipalité 
- · Tous les aspects de la prolec' Je~ communes de France. L'ai

de des Conseils généraux ou 
ac J'O\fice N:'llional des Eaux 
et. Forêts est à pc.u près inexis· 
tant·e. Nous y reviendrons. 

fait-on réellement en haut lieu 
pour conserver les Jic~csses . 
natµrelll!s <1.ue sont les fOrét.s ? 

, 

• 

tion de la forèt Jl'ont pas échap
pé à la municipalité. M1tlbcü-
1·èusement, elle dispose ·d..,. 
moyens lhnités comme touJe.s 

t r ::.·· 
i 

Pour lu!ler contre les dan
gers de l'jnccndie, il fallait 
d'abord créer des routes et des· 
,cnemii;is p,oux rcn<;lre I~ forêt 
·a·ccessoble aux cam1ons-<:1ternes. 

L.es lniclu:r·ous dtilutr.rosse 111· ta foré,/ cle pi11s io11a/1éS par a "1.alatlie. 

/'lm11u1 Il >' '' q11elq11es rn; lrd"'i. les ;c1111es 011éaty1u11s tJJll ddjà trois m~tres tta /ia111. 

La "Douvelle cornicbe permet -
el a !f~.ià. permis. l'été t;Jernier 
- de li.outer des 1ncend1es. L:l 
\'.oie éi'accès à la chapelle de 
N."D. dè Mai, les routes de 
Bfuma's et du Sémpnhore pcr
fnéitënt àu.x yébicule~ d!inter
\'Cnir un p~eu· pnrtout ; de.~ t1·a· 
vàµk de nettoyage sont crfee
-tuéS périodiquement. l i a fallu, 
ces dernières années, 'avec des 
engins mécaniq_ucs, ouvrir de 
nombreuses saignées pour er~ 
rectuer des opérations de rc· 
boisement 

r:er.(orl dans cc sens a été 
constant. Plus de 100.000 arbres 
i:lepuis la Libération, ont ét~ 
plantés sur la presqu'ile de S1-
cié : chênes, cyprès, cucalyp. 
lus. micocouliers. 
li faut, évldemmcnt, long

temps aavnt qu'un c~en~ don.
ne sofl ombrage, mais 1 effort 
est porté actucllcme1JL sur les 
êl(e.~Lyptus !\ont la .orojss~nce 
est J>)üs <rapi..de et ,dont la com· 
oüsfion est ,plus 'lli~ficilc. 

R..~c:emmcnt, M. Olh•ieri a as
suré la .plantation de 300 i:u
calyptus sur le seul emplace
ment du clm.n1p de foire et du 
camping. l!lus d'un millier 
d!autres ont été plantés en fo
rêt 

Nous avons particulièrement 
\'isité les pentes Est dµ fort de 
Bramas et là, les cucal)•ptus 
plantés depuis quatre ou cinq 
aiis, atteîgneol déjà des hau
tcur-s de plusieurs mè.rtcs. Le 
speclacle est réc"onfortant. Et 
<1 ' les promeneurs, les touris· 
res, 11.!s cl\asseUJ's,, el)tin, si 
tous les Intéressés 1ont le sou
C:i 'de ~a ltlluvegu~.de de ln fo
i:.~t. nosJ ~tj.UX, dilns qµCl<lUCS 
annéés, seront ag1'éablament 
impr'cssionnés par les s.Uhouet
tes d,cs nouvelles générations 
SS'lve,Stres. 
De bons placements 
à faire 

Il faudrait faire davantage, 
cet'tci .. pour :issurcr ln protec
tion des forêts, pour reboiser, 
J?Our tracer de nouvelles rou
tes d'accès, pour nettoyer le 
SOIJS'bOis qui reste le plus dan
gere11x en cas d'incendie, pou~ 
m:l!er, de~ points d 'eau. 

.t'QJfice National {les Eau~ 
ce ·f'.brêts n<: .dispose pas de 
cté'dlts ·sutfüsnnts poun alder 
lêlf cojJ\m1,1qcs. PQUI" or6e11 des, 
crnpleils si' 11éccssaircs. 
· fèitse?: donc 1 L~odjblnt tecb-

0nflit4e· de I;,11 &cl•nc s•ocèupe 
ausst .c!es forêlS' voisin.es. 

V,01oi le.• supèrfioics forestiè
res dont il s'occupe : lll Sev
-ne : 421 hn ; Six-Fours : 3% 
ha ; Snnarv : 172 hn ; Saint· 
Mandrier : ~9 hn, :iu totnl prè.< 
de LOOO ha sont pincés sous sn 
surveillance. Il faut reconnaî
t~ que ses conditions de 1ra
vnil sont très difficiles. 

On_;>arlc toujour& de ln dé
{ense des è$l?Sces vurts au 
€onseil géndral, au Svndicat 
des comn1unes vnroisès. 0n 
.n'es~ p_as a\•are de discours, clc 
rap1>orM subsurq)'l,els; mals que 

Sé i:ft:ébccu~cr de la défense 
d~ là .Jgr~t, c ést avoir le souqi 
élc péf~o~c l;l santé des ç1-
toyens, a ·une ~poque ois les 
engins' in~cahi9ues, les nppn
x:èils de chauffaçe polluent 
l'atmosphère de raçon inquié
tante. 

Le département encaisse cha
que année des centaines de 
millions (anciens, bien sür !) 
par là ta.~e sur les csp'!ces 
verts. Dans quelles propomons 
ces -sommes sont-clics utilisées 
pour la protection des forêts ? 

n semble bien que celle ques
tion ·primordiale ne soit pas 
pnse .sûffisafumeat au sérieux 
•en haut 1ieu. 

Lè b<iJse1lJent et le rcboi~e
n1cnt .·ne soO:t-ils p_as le moyen 
atassaini!' l'àtmos)ll1ère, de lut
ter "fiussL conti:.e la séchcres~e. 
car la· forê't 1:ctlent l'eau, cm
pêcllê lé ravi.ncm.ent et i:.cstituc 
:\ l'atmosphère une 11randc pnr
tie d<l!i eau.~ de pluie. 

Ne ·sont-ils pas aussi le 111oyen 
de favoriser IC tourisme ? 

Conclusion 
La protection de la forêt 

doit être le souci de tous. Cer
tes. il 'faut sccpuc(' l'apat~ic 
ou l'in<l.ifféroncc des pouvOlrs 
llublici pj)ur ol>tenir des 
n1oye0s de lutte plus cf[(cnccs. 

Il faut eXc\ger que sur le plnn 
national, des crédits imp.or
tantS soient consaci:és au boi
~ement., 'i\u rèboisement, li. la 
prl>tè.cüon des ,forêts. ~n so11· 
llaiiant que· ces crédits ne 
soi~~ ;pas ,obté~us par. des 
Qll~tç.s su.r ln voie , publique, 
ina1s préle\•és sur les d~pen
ses improductives dont le gou
vernement UNR gonfle te chlf-

• CtÇ Chnque année. 
Indépendammen~ de ces c.~i

gence5. il y a les efforts conju
gués .de la municipalité, de la 
poiiuliltion et l'ndminislTlltion 
fol;!lStii!re qui doivent porter 
leu~ fruits. 1.es vandales doivent être 
pouf.è~ass~s. ceu:ot qui, par 
ex,.mple, ont volè ces jou~s~1, 
des plants mis en terre réccm
mifut ci!_ux gui dépo~ent des 
ordu~~. dbs o))jêti; clive~s dnns 
k-'S plus 'tibau:ot: sites ; ceux qui 
n'ont 'lias 1te respect de ln natu· 
re, laquelle, cependant, J.lrodi
'gue à: l'homQ'.\e ses bienfaits. 

Clue l<\S parents veillent 11.us~i 
sur leurs enrants et les 1nc1· 
tent à ~cter les panneaux 
d'interdiction de certains coins 
de. Ja foc~t. 

A'\fcc le c;:_onocurs des touris
tes, des campeurs, des chas· 
seur.s, des i>romcncurs qui veil
leront sur les imprudcn.ces ou 
lœ malvêllla.nces, nous pour
rons sauvc11arctcr ce riche pa
trimoine qü'est la forêt ~e Ja
na:s et -pcrpétue1• pou" les gé
•némt i&lJ§ futures, IC$ mo>'cn~ 
dè ~e11rQ.curer des joies &nincs. 


